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RÉFÉRENCE
CHRISTINE FERLAMPIN-ACHER, “Artus de Bretagne” et ses suites, “Perceforest”, “Isaïe le Triste”,
“Le Conte du Papegaut”: les romans néo-arthuriens en prose français constituent-ils un corpus?,
dans Studi sulla Letteratura Cavalleresca in Francia e in Italia (secoli XIII-XVI), a cura di
Margherita Lecco, Alessandria, Edizioni dell’Orso, 2017, pp. 27-41.
1 Les romans arthuriens en prose composés après 1270-1280 présentent indubitablement
des analogies: une temporalité de référence, centrée sur le règne du roi Arthur, et un
nombre  significatif  d’épisodes  rattachés  à  une  fictionnalité  reconnaissable.
S’interrogeant  plutôt  sur  la  réception  de  ces  textes  par  les  lecteurs,  et  donc  sur
l’existence objective d’un corpus «néo-arthurien», C.F.-A. doit répondre par la négative:
les textes en question ne sont jamais réunis en recueil, ils apparaissent dispersés dans
les inventaires des collections du XVe siècle, et les informations fournies par les listes
littéraires ne sont pas significatives; encore, aucune «collection arthurienne» ne semble
se mettre en place chez les éditeurs du XVIe. Et si Tressan ou la Bibliothèque Universelle
des Romans récupèrent ces titres pour en donner des extraits, ce n’est finalement que
chez les érudits des années 1850-1870 que le regroupement s’effectue.
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